La Samaritaine et le 6ème homme (Jn 4,16-18)

Pourquoi, après les cinq maris, Jésus dit-il que le 6ème homme ne l’est pas ?
Selon 2 R 17,24-41, les Samaritains ont pour origine cinq peuplades païennes immigrées de force en Israël (vers 720 avant J-C) et restées en partie fidèles à leurs dieux. Au temps de Jésus, ces cinq peuplades païennes se sont complètement assimilées aux restes des tribus du Nord et forment ainsi les Samaritains, sans plus de traces de syncrétisme et voués exclusivement à la Torah.
Le symbole du « mari » utilisé pour signifier l’Alliance entre le peuple et Dieu se retrouve chez Osée, un prophète du Nord (2,4.18) (au 8ème siècle aussi). 
Ainsi, les cinq dieux de ces peuplades qui avaient été rejetés peuvent correspondre aux « cinq maris » de Jn 4,18). Le « sixième » serait alors Yahvé. Mais pourquoi n’est-il pas le « mari » ?

Jésus explique au v.22 « Vous, vous adorez ce que vous ne connaissez pas ; nous, nous adorons ce que nous connaissons » : « connaitre », c’est avoir une relation intime, profonde, une alliance. Or, l’Alliance de Yahvé est avec le peuple juif, avec le « petit reste d’Israël » et non avec les Samaritains.
Selon les Juifs, donc, le peuple samaritain adore Yahvé sans avoir de lien intime avec lui. Le « 6ème homme » ne peut alors être un « mari » de la Samaritaine.

Jésus reprend ainsi la vue juive. Les Samaritains avaient voulu aider à la reconstruction du temple de Jérusalem au retour d’exil des Juifs, en 520 ; comme ceux-ci avaient refusé, ils avaient construit un autre temple sur le mont Garizim, près du puits de Jacob.  Ce dernier fut détruit par les Juifs sous les Maccabées vers 130 avant J-C. (On comprend que les Samaritains en veuillent aux Juifs !)

Deux points sont soulignés par Jésus. D’une part, que « le salut vient des Juifs » (v.22), puisque Jésus (« Dieu sauve ») est du peuple de l’Alliance. 
Mais surtout, que « l’heure vient où ce n’est ni sur cette montagne, ni à Jérusalem que vous adorerez le Père » (21), « en esprit et vérité » (23) : les « vrais adorateurs » seront dans la connaissance, l’Alliance, sans plus aucun temple matériel.
Le vrai sanctuaire de la nouvelle Alliance sera ainsi en chacun.


On peut comparer deux cheminements différents de Jésus par rapport au « temple » :
Jn 2,13-22 : à Jérusalem			Jn 4,3-24 : au mont Garizim
Temple tout neuf				Temple en ruines 
Geste au vu de tous				Conversation privée
Avec un fouet					Calmement
Aux vendeurs et aux hommes juifs		A une femme samaritaine
Annonce du temple de son corps		Annonce de l’adoration en esprit et vérité.
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